
Pourquoi la mer 
				    est salée ? 
Il y a très très longtemps, quand les hommes vivaient encore avec les 
géants, une île trônait au milieu de l’océan. Une montagne immense se 
dressait en son milieu. En ce temps-là, l’eau de la mer était aussi douce 
que celle des sources et des rivières. 

Pour trouver du sel, les habitants de l’île creusaient la terre régulièrement, et 
la terre leur donnait tout le sel dont ils avaient besoin.

Un jour, la terre n’a plus donné une seul gemme de sel.

Les habitants s’affolent. Ils se rassemblent désespérés. «   Comment 
faire ? » Une femme fend la foule et prend la parole :

-	 Nous nourrissons le géant de cette île depuis des siècles, aujourd’hui il doit 
nous aider. J’ai une idée !

Elle prend la tête du cortège et se dirige vers sommet de la montagne. 
Arrivée aux pieds du géant, elle l’interpelle :

-	 Géant ! La terre ne nous donne plus de sel. Sans sel nous mourrons. 
Regarde ! Là-bas à l’horizon, il y a une île semblable à la nôtre. Tu pourrais tendre 
la jambe et poser ton pied au sommet de la montagne qui s’érige en son centre. 
Nous  traverserons sur ta jambe pour aller chercher du sel là-bas.

-	 Si vous m’assurez qu’il n’y a pas de fourmis au sommet de l’autre montagne, 
d’accord.

La femme jure, promet, et bientôt, voici tous les habitants de l’île prêts. Munis 
de sacs et de paniers, de pioches et de pelles, ils arrivent aux pieds du géant. 
Celui-ci tend l’une de ses jambes et pose son pied au sommet de la montagne 
de l’île lointaine. Les habitants empruntent le pont ainsi érigé, traversent à la 
queue leu leu et arrivent sur l’île voisine.



Ils creusent énergiquement et trouvent du sel à profusion. Ils remplissent 
les sacs et les paniers, les poches et les bonnets et bien chargés de sel, ils 
regagnent la jambe du géant pour rentrer. Ils avancent lentement, alourdis 
par leur chargement. Ils arrivent bientôt au niveau de son genou quand le 
géant sent son pied picoter. Nul ne saurait dire s’il avait posé le talon sur une 
fourmilière ou si, à force de ne pas bouger, il avait des fourmis au pied. Il est 
pris d’un besoin irrépressible de se gratter. Il plie soudain la jambe et se gratte 
violemment. 

Les femmes, les hommes et les enfants sont projetés dans les flots. Le 
géant les  repêche tous et les dépose sur la terre ferme, sur leur île. Ils 
sont tous sains et saufs mais leur chargement a disparu. Il a fondu dans 
l’océan.

C’est depuis ce temps-là que l’eau de la mer est salée.
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